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Pourquoi, en tant que 

chrétiens, s’intéresser à 

la biodiversité ?  
 

 

 
 

Une enquête d’opinion annuelle menée par l’ADEME (Agence de 

l'Environnement et de la Maîtrise de l'Énergie) depuis 2001 montre que la 

perte de la faune et de la flore est le second problème environnemental le 

plus préoccupant pour les Français en 2018. Et les chrétiens allez-vous 
dire ? Oui ils ont toutes les raisons pour être aussi sensibles à la perte de 

biodiversité que nos concitoyens. 

 
Pour rappel, la biodiversité, terme composé des mots bio (du grec βίος 

« vie ») et « diversité », est la diversité de la vie sur la Terre. Comment ne pas 

être sensible à la vie quand nous sommes fils et filles du Dieu vivant, 

créateur qui donne la vie, « le Dieu qui donne la vie aux morts et appelle ce 

qui n'existe pas à l'existence »1 (Romains 4.17) ? 

 

La biodiversité est mise en avant dès les premières lignes de la Bible ainsi 
que notre origine commune et le rôle particulier qu’a l’homme de bien 

gérer ce Jardin d’Eden foisonnant et florissant et de le préserver. 

« L'Eternel Dieu façonna à partir de la terre » (à partir de « l’humus » tout 
comme pour Adam, le premier humain) « tous les animaux sauvages et 

tous les oiseaux du ciel, puis il les fit venir vers l'homme pour voir comment 

il les appellerait. Il voulait que tout être vivant porte le nom que l'homme 
lui donnerait » (Gen 2.19). Ainsi depuis la Création, l’homme identifie 

chaque espèce vivante, avec Adam comme premier biologiste.  

  

                                                 
1
 La traduction biblique utilisée dans cet article est la Segond 21. 
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Plus tard, Dieu dit à Noé d’embarquer dans son arche un couple de chaque 

animal pour qu’ils survivent au Déluge et fait une Alliance avec lui « ainsi 
que tous les êtres vivants qui sont avec vous, pour toutes les générations » 

(Genèse 9.11). « Tu feras aussi entrer dans le bateau un couple de tous les 

êtres vivants, c’est-à-dire un mâle et une femelle de tous les animaux, pour 
qu’ils restent en vie avec toi. » (Genèse 6.19). Nous voyons que Dieu est le 

père de la biodiversité. « La terre et ses richesses appartiennent au 

Seigneur » (1 Corinthiens 10.26). Tout ce qui détruit la biodiversité 

ressemble à une « dé-création », à une destruction de son Œuvre. 
 

 

Malheureusement avec la chute, le péché est entré dans le monde et il a 
fait manquer la cible aux hommes qui se sont détournés de leur mission 

initiale. Réconciliés en Jésus-Christ, remplis et poussés par le Saint Esprit, 

les chrétiens jouent le rôle de réconciliateurs entre le Créateur, le Dieu 
éternel et ses créatures particulières que sont les hommes et les femmes 

habitant cette Terre. « Et tout cela vient de Dieu qui nous a réconciliés avec 

lui par Jésus-Christ et qui nous a donné le ministère de la réconciliation » (2 

Corinthiens 5.18). Nous sommes le trait d’union entre le terrestre et le 
céleste, entre le visible et l’invisible, le temporel et l’éternel, la terre et les 

cieux. Nous sommes appelés à participer à la transfiguration du monde 

plutôt qu’à sa défiguration à travers notre propre transfiguration. « Nous 
tous qui, sans voile sur le visage, contemplons comme dans un miroir la 

gloire du Seigneur, nous sommes transformés à son image, de gloire en 

gloire, par l'Esprit du Seigneur. » (2 Corinthiens 3.18) 
 

 

La crise écologique et de perte de biodiversité actuelle, appelée la sixième 

extinction de masse, est une formidable occasion pour nous les chrétiens 
de nous rappeler notre mission terrestre donnée par Dieu et de (re)prendre 

conscience qu’en Christ avec l’aide du Saint Esprit nous avons tout pour 

accomplir la volonté du Père. « Jésus leur dit : « Ma nourriture est de faire la 
volonté de celui qui m'a envoyé et d'accomplir son œuvre » (Jean 4.34). 

Jésus nous appelle à faire la volonté de son Père : « En effet, celui qui fait la 

volonté de mon Père céleste, celui-là est mon frère, ma sœur, ma mère » 
(Matthieu 12.50). Nous chrétiens sommes optimistes car les temps 

eschatologiques relatés dans la Bible sont encore plus glorieux qu’au 

début de la Création comme le présente Esaïe 11. « On ne commettra plus 

ni mal ni destruction sur toute l’étendue de ma montagne sainte car la 

terre sera remplie de la connaissance de l’Eternel comme les eaux 

recouvrent le fond des mers. » (Esaïe 11.9) 
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